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Dans un article daté d'aujourd'hui sur le site The Inquirer on découvre que la firme de Minneapolis SILICORE vient de choisir de placer son microcontroleur SLC1657 sous licence LGPL.


Ce chip (RISC 8 bits) est conçu pour les senseurs, les appareils médicaux et l'électronique de grande consommation ("sensors, medical devices and consumer electronics").


L'article est vraiment très intéressant car il semble que le président de cette société soit devenu un partisan résolu de ce qu'il nomme an open source business model for semiconductor .


Il explique qu'il voyait les microprocesseurs comme des produits mais qu'il considère maintenant ceux-ci comme des services.


Il pense que les intégrateurs de ces services vont préférer ce modèle libre qui permet de réduire les coûts, de simplifier la gestion des licences, de réduire les obsolescences, d'augmenter la sécurité et de leur donner un plus grand contrôle sur leurs systèmes.


L'article élargit ensuite cet exemple particulier pour discuter brièvement de l'idée générale du hardware libre et du "saint Graal" que représente un CPU généraliste libre.
Il existe depuis plusieurs années des projets de hardware libre (Opencores ou F-CPU) mais il ne semble pas que cela suscite l'enthousiasme de la communauté du Libre (si l'on en juge d'après l'avancement très lent).





Les besoins sont pourtant réels :





1) Il est possible que dans quelques années la gestion des droits (DRM) ou l'informatique de confiance (Trusted Computing) soit gérées directement "dans le silicium" sans permettre la liberté de l'utilisateur.





2) La sécurité dont se targue avec raison le monde du logiciel libre (code source auditable par tous) peut être compromise par une "backdoor" hardware directement implémenté dans le CPU....est-il normal et prudent que les principaux fabricants de chips généralistes (AMD, Intel, IBM, Sun Sparc, DEC Alpha, Transmeta, Motorola) soient tous des entreprises des Etats-Unis ?





3) Il serait sans doute sain de répartir sur de nouvelles bases et de suivre la démarche originelle du logiciel libre : Faire ses choix techniques et fonction uniquement de leur pertinence et non de leur adéquation commerciale avec les objectifs d'une entreprise particulière, favoriser les standards ouverts et interopérables.





Ce qui explique peut-être cette regrettable désaffection est le fait que le hardware n'apparaisse pas comme "partageable" et "librement distribuable" comme l'est le software.





Le hardware libre est-il une utopie ou est-ce notre futur ?
Aller plus loin


	
L'article sur le site de The Inquirer
(1 clic)


	
Un article de dlfp sur F-CPU
(8 clics)


	
La FAQ du site opencores
(1 clic)
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